
 

 

Fête du Saint Sacrement 

 
 
 

Accueil des enfants 
 

Chaque enfant peut dire son prénom. Rappeler que Jésus est présent avec les enfants, comme 
avec leurs parents qui sont dans l’église. 
 
 
Rappel du temps liturgique 
 

Aujourd’hui, c’est la fête du Saint Sacrement, c’est-à-dire la fête du Corps et du Sang du 
Christ. 
 
 
Acclamation de l’évangile  
 

Alléluia ! 
 
 
Evangile de Jésus Christ selon saint Marc (14, 12-16, 22-26) 
 

Le premier jour de la fête des pains sans levain, où l’on immolait l’agneau pascal, les disciples 
de Jésus lui disent : « Où veux-tu que nous allions faire les préparatifs pour que tu manges la 
Pâque ? » Il envoie deux de ses disciples en leur disant : « Allez à la ville ; un homme portant 
une cruche d’eau viendra à votre rencontre. Suivez-le, et là où il entrera, dites au 
propriétaire : ‘‘Le maître te fait dire : Où est la salle où je pourrai manger la Pâque avec mes 
disciples ?’’ Il vous indiquera, à l’étage, une grande pièce aménagée et prête pour un repas. 
Faites-y pour nous les préparatifs. » Les disciples partirent, allèrent à la ville ; ils trouvèrent 
tout comme Jésus le leur avait dit, et ils préparèrent la Pâque. 
Pendant le repas, Jésus, ayant pris du pain et prononcé la bénédiction, le rompit, le leur 
donna, et dit : « Prenez, ceci est mon corps. » Puis, ayant pris une coupe et ayant rendu grâce, 
il la leur donna, et ils en burent tous. Et il leur dit : « Ceci est mon sang, le sang de l’Alliance, 
versé pour la multitude. Amen, je vous le dis : je ne boirai plus du fruit de la vigne, jusqu’au 
jour où je le boirai, nouveau, dans le Royaume de Dieu. » 
Après avoir chanté les psaumes, ils partirent pour le mont des Oliviers. 
 
 
Echange avec les enfants 
 

Laisser les enfants parler, ne pas le faire à leur place. Puiser des exemples dans leur contexte 
familial ou scolaire. Poser des questions plutôt que de donner les réponses. Utiliser des mots 
simples de leur vocabulaire. 
 
 
Pistes de réflexion 
 

 « Le premier jour de la fête des pains sans levain, où l’on immolait l’agneau pascal » était 
le début de la fête de la Pâque juive. On égorgeait des agneaux que l’on faisait cuire et on 
débarrassait les maisons du vieux levain pour accueillir le levain nouveau huit jours plus 
tard. Durant la Pâque, on ne mangeait que du pain azyme. Cette fête commémorait la 
libération du peuple hébreu en esclavage en Egypte et célébrait l’Alliance entre Dieu et son 
peuple. 
 
 
 



 
 
 
 
 
 

  « Pendant le repas, Jésus, ayant pris du pain et prononcé la bénédiction, le rompit, le 
leur donna, et dit … » : c’est ce jour-là que Jésus prend le dernier repas avec ses disciples, 
que l’on appelle la Sainte Cène et que l’on célèbre le Jeudi Saint. Le prêtre prononce ces 
paroles à chaque célébration eucharistique. Par les paroles de consécration du prêtre, le 
pain devient vraiment le Corps de Jésus donné pour les fidèles, et le vin devient vraiment 
le Sang de Jésus. Comme le soir de la Sainte Cène, le prêtre prend toujours du pain azyme 
appelé hostie.  

 

 « le sang de l’Alliance, versé pour la multitude » : en Jésus, nous célébrons la nouvelle 
Alliance. Celle-ci n’est pas réservée au peuple élu, mais est étendue à la multitude des 
hommes. Jésus est comme l’agneau innocent donné en sacrifice en signe d’Alliance. Il se 
donne lui-même pour nous montrer que son amour est infini pour chacun de nous, et pour 
nous libérer du péché. Car, de même que les hébreux étaient esclaves en Egypte, de même 
nous sommes esclaves du péché. Jésus nous permet de sortir de cet esclavage et nous 
donne le salut. 

 

 Même quand on n’a pas fait encore sa première communion, on peut s’y préparer en étant 
attentif à la prière eucharistique. Comme, après la messe, Jésus reste présent dans les 
hosties consacrées, on les garde précieusement dans le tabernacle, fermé à clef comme un 
coffre à trésor. Il est indiqué dans l’église par une petite lumière rouge. Quand on passe 
devant le Saint Sacrement, on fait une génuflexion en signe de vénération. Parfois, le Pain 
eucharistique est exposé et les fidèles peuvent venir l’adorer. Il y a des lieux de prière en 
France et dans le monde où la prière d’adoration est perpétuelle (les fidèles se relaient jour 
et nuit pour passer une heure en compagnie de Jésus.) 

 

Source : « L’intelligence des Ecritures », Marie-Noëlle Thabut, éditions Artège. 
 
 
Activité 
 

Faire répéter aux enfants le verset d’évangile qui accompagne le dessin pour qu’ils 
l’apprennent par cœur.  
 

Coloriage du dessin. 
  



 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
« Jésus, ayant pris du pain et prononcé la bénédiction, le rompit, le leur donna. » 

Marc 14, 22 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

« Jésus, ayant pris du pain et prononcé la bénédiction, le rompit, le leur donna. » 
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